
1 
 

MON CHEMINEMENT VERS L’ECOLE D’AHL-AL-BAYT 

Circonstances et raisons. 

 

 

PHASE 1 ................................................................................................................................................................. 2 

INTRODUCTION ..................................................................................................................................................... 2 

OBJECTIF DU WEBINAIRE .................................................................................................................................................. 2 

PHASE 2 ................................................................................................................................................................. 2 

MON ADOLESCENCE ET LA DOCTRINE DANS LAQUELLE J’AI GRANDI. .......................................................................................... 2 

MA FORMATION DANS L’ART DE LA LECTURE DU CORAN ......................................................................................................... 3 

JE FAIS CONNAISSANCE DU SUNNISME, PLUS PARTICULIEREMENT DU SALAFISME .......................................................................... 3 

EN PHASE DE TRANSITION VERS CETTE BRANCHE DE L’ISLAM. ................................................................................................... 3 

PHASE 3 ................................................................................................................................................................. 4 

LA RENCONTRE AVEC MON COUSIN CHIITE QUI M’INVITE A PRENDRE PART A UNE CONFERENCE ISLAMIQUE (CHIITE) PENDANT LAQUELLE JE 

FAIS LA CONNAISSANCE DU TERME « CHIITE OU CHIA » .......................................................................................................... 4 

CE QUI A PIQUE MA CURIOSITE. ......................................................................................................................................... 4 

J’ACCEPTE DE PRENDRE QUELQUES LIVRES CHIITES PROPOSES PAR MON COUSIN PAR RESPECT POUR LUI CAR JE ME MEFIAIS DEJA DE LUI. 4 

LES LIVRES QUE J’AI LUS ET QUI M’ONT ENCOURAGE ET POUSSE A FAIRE DES RECHERCHES. ............................................................. 5 

PHASE 4 ................................................................................................................................................................. 5 

INVESTIGATION ............................................................................................................................................................. 5 

1) Avec mon mualim (ustaz ou enseignant) ..................................................................................................... 5 

2) Avec les sunnites salafistes........................................................................................................................... 5 

3) Retour auprès de Cheikh Zakariya Djorjani, mon cousin chiite, et discussion. ............................................. 5 

a) Les Ahl ul bayt et le verset de tathîr. ........................................................................................................................ 6 

b) Hadith des deux poids. ............................................................................................................................................. 6 

c) Le veƌset de la WilaǇat et l’eǆpliĐatioŶ de Ceikh Haŵza Bouďakeuƌ seloŶ les tafsiƌs suŶŶites. ............................... 6 

d) Le hadith de Ghadir .................................................................................................................................................. 6 

e) Le récit de Sakifa ....................................................................................................................................................... 6 

f) L’aďlutioŶ .................................................................................................................................................................. 6 

g) La pƌiğƌe… ................................................................................................................................................................. 7 

4) Finalement, je suis désarmé, sans arguments pouvant contredire le sheikh. .............................................. 7 

5) Mon adhésion à l’école d’Ahl-ul-Bayt. .......................................................................................................... 7 

CONCLUSION. ........................................................................................................................................................ 7 



2 
 

 

PHASE 1 

Introduction 

Je ĐheƌĐhe ƌefuge au pƌğs d’Allah ĐoŶtƌe SataŶ le lapidĠ. 

Au Noŵ d’Allah le Tout MisĠƌiĐoƌdieuǆ le Tƌğs MisĠƌiĐoƌdieuǆ. LouaŶges à Allah, Seigneur des 

mondes qui nous a permis d’ġtƌe eŶseŵďle Đe soiƌ. Paiǆ et ďĠŶĠdiĐtioŶs d’Allah suƌ la plus Ŷoďle des 

créatures, notre vénéré et bien aimé prophète Muhammad (saw) ainsi que sur sa famille choisie et 

puƌifiĠe. Paiǆ d’Allah suƌ ǀou,s chers frèƌes et sœuƌs eŶ religion.  

َ˴ ˴ϭتْ˴ϔتك˴ر˶ ق˴Ύل˴:  عن أب˴ي˶ ه˵ر˴يْر˴ة˴ أن˴َّ ر˴س˵ϭل˴ اللَّّ˶  ق˴Εْ الْي˴˵ϭϬد˵ ع˴Ϡ˴ى إح˶ْدى˴ ˴ϭس˴بْع˶ين˴ أْ˴ϭ اثنْ˴تي˴ْن˶ ˴ϭس˴بْع˶ين˴ ف˶رْق˴ϭ˴ ًΔالنَّص˴Ύر˴ى م˶ثلْ˴ ذل˴˶ك ت˶كي ع˴Ϡ˴كى ت˴ϔ˴رَّ ˵ϕ أم˵َّ
.ًΔ˴س˴بْع˶ين˴ ف˶رْقϭ˴ ˳ثل˴˴َث 

م˵ϲϰϰϬ  ˶Δ͉، حϮϱ، ص  ϱالترمذϱ، ج سنن  يم˴Ύن˶، بΏΎ مΎ جΎء في افإت˶ر˴ا˶ϕ هذه الْإ ˶ ، ك˶ت˴ΏΎ الْإ  

 UŶ ŵusulŵaŶ souĐieuǆ Ŷe peut ƌesteƌ iŶdiffĠƌeŶt faĐe à Đe hadith du ŵessageƌ d’Allah Ƌui est 

Đoŵŵe uŶe soŶŶette d’aleƌte. Je Ŷ’aǀais cessé de gesticuler depuis que j’aǀais pƌis ĐoŶŶaissaŶĐe de ce 

hadith en étant encore tidjanite à Đe ŵoŵeŶt. C’est pouƌ Đela Ƌue j’aǀais ďƌisĠ toute ďaƌƌiğƌe et ŵ’étais 

imposé une liberté de recherche et de prendre tout ce qui me semblait le plus juste, même en dehors de 

mon cercle doctrinal. Un chemin qui me conduisit du « Tidjanisme » au « salafisme » et de là, à l’ĠĐole 

d’Ahl al-Bayt (as) dont je ne pus résister à sa noblesse, sa beauté, sa rationalité et à sa véracité. 

Objectif du webinaire 

L’oďjeĐtif de Đe ǁeďiŶaiƌe est de paƌtageƌ aǀeĐ ǀous, cheƌs fƌğƌes et sœuƌs eŶ religion, les 

circonstances de ma conversion à l’ĠĐole d’Ahl al-Bayt, mon parcours et mon cheminement vers cette 

noble voie, les rebondissements et les facteurs qui ont influencé ce parcours périlleux. Ceci, afin 

d’eŶĐouƌageƌ les uŶs et les autres aux recherches en vue de découvrir la vérité longtemps dissimulée. 

Sachant que les expériences des autres peuvent être pour nous une souƌĐe d’iŶspiƌatioŶ ou 

d’apaiseŵeŶt pouƌ Đeuǆ Ƌui oŶt suďi uŶe ŵġŵe histoiƌe.  

PHASE 2 Mon adolescence et la doctrine dans laquelle j’ai grandi. 
Je suis né dans une famille musulmane dominée par la branche islamique connue sous le nom du 

« Tidjaniya ». Il s’agit d’uŶe ďƌaŶĐhe soufie dont le fondateur ou le vivificateur, selon certains,  est le 

Cheikh Ahmad Tidjan, oƌigiŶaiƌe de l’AlgĠƌie.  
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Ma formation dans l’art de la lecture du coran 

MoŶ Đheƌ dĠfuŶt pğƌe ;Ƌu’Allah lui fasse ŵisĠƌiĐoƌdeͿ fut uŶ hoŵŵe tƌğs attaĐhĠ à la ƌeligioŶ, auǆ 

pƌĠĐeptes de l’islaŵ et tƌğs aŵouƌeuǆ du CoƌaŶ Ƌu’il lisait ĐhaƋue jouƌ. Raison pour laquelle il envoya 

ses enfants au « Madarassa » d’uŶ gƌaŶd Cheikh tidjanite « Muqaddam » (titƌe d’uŶ saǀaŶt tidjaŶite 

autorisé à donner le « Wird »)  afiŶ d’appƌeŶdƌe la ƌeligioŶ daŶs soŶ eŶseŵďle et aussi la leĐtuƌe et 

l’eǆĠgğse du CoƌaŶ. Le dĠfuŶt Cheikh ;Ƌu’Allah lui fasse ŵisĠƌiĐoƌdeͿ était en réalité le cousin de mon 

papa qui devint dès lors mon principal mualim de Ƌui j’appƌis le CoƌaŶ, la juƌispƌudeŶĐe, et l’iŶtƌoduĐtioŶ 

à l’eǆĠgğse du CoƌaŶ. En raison de mes déplacements, parfois pour des vacances, je bénéficiai aussi des 

cours des autres savants religieux à chaque fois que je me rendais dans telle ou telle localité.   

Je fais connaissance du sunnisme, plus particulièrement du salafisme 

Après avoir complété l’appƌeŶtissage de l’aƌt de la leĐtuƌe coranique et entamé la traduction en 

notre langue locale, la langue « Bamoun », j’ai ĐoŵŵeŶĐĠ à ŵ’appƌoĐheƌ de Đeuǆ Ƌui se ŶoŵŵaieŶt 

« sunnites » ou péjorativement appelés « wahhabi » paƌ leuƌs opposaŶts. J’Ġtais passionné par leurs 

styles de prêches, leur façon de psalmodier le Coran et en même temps terrifié par leur radicalisme. Car 

presque 80% des pratiques religieuses Tidjanite, selon eux, étaient déviantes (Bid’a). 

Je paƌtiĐipai à leuƌs sĠŵiŶaiƌes et j’ĠĐoutai leurs prêches. À un moment donné, il y avait un groupe 

de sunnite appelé « Tablig » qui marchait de mosquée en mosquée et y séjournait quelques jours avant 

de continuer leur parcours. De passage dans la mosquée de notre quartier, je me joignis à eux et y pris 

part chaque jour à la prière en congrégation avec eux et aussi aux séances de prêches, mais je restais 

toujouƌs ŵĠfiaŶt et tƌop Đuƌieuǆ. Mes paƌeŶts ŵe disaieŶt d’ailleuƌs de ŵe ŵĠfieƌ d’euǆ et de Ŷe pas 

boire de leur thé qui serait « l’uƌiŶe de l’âŶe ». C’est aŵusaŶt et peut ġtƌe aďsuƌde ŵais Đ’Ġtait Đe Ƌue 

les Tidjanite répandaient contre eux, selon eux ce qui rendaient ces sunnites radicaux et têtus était ce 

thé Ƌu’ils ďuǀaieŶt à loŶgueuƌ de jouƌŶĠe. EŶ fait Đe Ŷ’Ġtait pas ǀƌai, Đes suŶŶites loĐauǆ qui étaient 

partis étudier au Soudan ou en Arabie saoudite s’ĠtaieŶt aĐĐoutuŵĠs aǀeĐ la Đultuƌe aƌaďe, Đ’est-à-dire 

le thé à longueur de journée. Cela Ġtait ĠtƌaŶge pouƌ Ŷous et du Đoup ĐeƌtaiŶs ĐoŶĐluƌeŶt Ƌu’il Ŷe 

s’agissait pas ƌĠelleŵeŶt du thé ŵais de l’uƌiŶe de l’âŶe. Au Đouƌs de Đes sĠŵiŶaiƌes, Đes suŶŶites Ŷous 

aŶŶoŶĐğƌeŶt uŶ pƌogƌaŵŵe d’Ġtude au SoudaŶ et deŵaŶdğƌeŶt s’il Ǉ aǀait des ǀoloŶtaiƌes paƌŵi Ŷous, 

j’Ġtais ďieŶ sûƌ paƌŵi les pƌeŵieƌs ǀoloŶtaiƌes, ŵais ŵalheuƌeuseŵeŶt ou dois-je dire fort 

heuƌeuseŵeŶt le pƌogƌaŵŵe Ŷ’a pas aďouti siŶoŶ Ƌui sait, je serais devenu un grand radical et fanatique 

suŶŶite aujouƌd’hui.  

En phase de transition vers cette branche de l’islam. 
J’Ġtais dĠjà pƌesƋue suŶŶite salafiste, j’aǀais dĠjà ŵoŶ petit liǀƌe « Hisnou muslim », je voyais déjà 

la ĐĠlĠďƌatioŶ de la ŶaissaŶĐe du pƌophğte ;saasͿ aǀeĐ uŶ ŵauǀais œil, ďƌef petit à petit ĐeƌtaiŶes de Ŷos 
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pƌatiƋues deǀeŶaieŶt à ŵes Ǉeuǆ des iŶŶoǀatioŶs sauf Ƌue j’Ġtais eŶĐoƌe jusque-là un modéré, je 

ŵ’effoƌçai de ŵaiŶteŶiƌ uŶ peu d’ĠƋuiliďƌe afiŶ de Ŷe pas heuƌteƌ la seŶsiďilitĠ de ŵes paƌeŶts. 

PHASE 3 La rencontre avec mon cousin chiite qui m’invite à prendre part à une conférence 

islamique (chiite) pendant laquelle je fais la connaissance du terme « chiite ou chia » 

Ça faisait loŶgteŵps Ƌue je Ŷ’aǀais plus ǀu ŵoŶ ĐousiŶ « Cheikh Zakariya Djorjani » qui fut autre 

fois sunnite et très radical. Un savant réputé en milieu sunnites et chrétiens car il faisait en même temps 

la théologie comparative islamo-chrétienne. Il était devenu chiite. Mais un jour je le vis alors que je 

ƌeǀeŶais de l’ĠĐole assis daŶs le ƌestauƌaŶt de ŵa ŵaŵaŶ. Aloƌs il ŵ’iŶǀita à pƌeŶdƌe paƌt à la 

conférence islamique dont le thème était « Le ŵessageƌ d’Allah ;saǁͿ et l’aǀeŶiƌ de l’islaŵ ». Je ŵ’Ǉ 

rendis aĐĐoŵpagŶĠ d’uŶe de ŵes ĐousiŶes, et Đ’est aloƌs Ƌue je fis la ĐoŶŶaissaŶĐe du teƌŵe « chia, Ahl 

ul Bayt », j’Ġtais peƌdu Đaƌ eŶ ƌĠalitĠ Đe Ŷ’Ġtait pas à Đela Ƌue je ŵ’atteŶdais. Je ŵ’atteŶdais à Đe Ƌu’oŶ 

nous parle aussi des mérites « des nobles califes » Abou bakr, Omar, OthŵaŶ, ŵais Đ’Ġtait tout le 

contraire. Après la conférence qui se tint dans la nuit, je suis sorti perplexe de la salle mais ayant quand 

même appris quelque chose de plus. Les ƌuŵeuƌs tƌaŵaieŶt daŶs la ǀille Ƌu’il Ǉ auƌait uŶe Ŷouǀelle secte 

islaŵiƋue Ƌui est aƌƌiǀĠe et Ƌue Đes geŶs s’appelleŶt les « chia », ça sonnait bizarre ce nom, selon les 

rumeurs ces gens se promenaient avec des morceaux de pierres dans leurs poches et l’heuƌe de la pƌiğƌe 

arrivée, ils posent juste le morceau de caillouǆ suƌ leuƌs fƌoŶts et le touƌ est jouĠ, pas ďesoiŶ d’aĐĐoŵpliƌ 

la prière. Pour le pèlerinage, ils se rendent en Irak (Karbala) et non à la Mecque, ils prennent Ali pour 

pƌophğte et diseŶt Ƌue l’AŶge Gabriel s’Ġtait tƌoŵpĠ eŶ doŶŶaŶt la ƌĠǀĠlatioŶ à Muhammad. 

Ce qui a pique ma curiosité. 

C’Ġtait Đette Ŷouǀelle eǆpƌessioŶ « Ahl-ul-Bayt » Ƌue je Ŷ’aǀais jaŵais eŶteŶdu aupaƌaǀaŶt, ŵais 

Đela Ŷ’Ġtait pas tƌğs iŵpoƌtaŶt pouƌ ŵoi. J’accepte de prendre quelques livres chiites proposés par mon cousin par respect 

pour lui car je me méfiais déjà de lui. 

Quelques jours ou même des semaines après la conférence je revois mon cousin qui trainait avec 

lui un livre dans la main dont le titre était « Les dogmes chiites », écrit par Sayyid Allamé Tabatabayi, 

après quelques moments d’ĠĐhaŶges, il ŵe pƌoposa de pƌeŶdƌe Đe liǀƌe et de le liƌe atteŶtiǀeŵeŶt. 

C’Ġtait juste paƌ ƌespeĐt pouƌ lui Ƌue j’aĐĐeptai ǀoloŶtieƌs de pƌeŶdƌe le liǀƌe. Après cela il me donna 

d’autƌes eŶĐoƌe. J’aǀais paƌĐouƌu tous Đes liǀƌes saŶs ǀoiƌ une trace des accusations sunnites contre les 

Đhiites. Ces liǀƌes disaieŶt juste Ƌue l’iŵaŵ lĠgitiŵe apƌğs le pƌophğte (saw) est Ali ibn Abi Talib (as) et 

les membres de la famille purifiée du prophète (saw) avec le Coran constituaient les symboles de la 

guidance après le prophète (saw). 
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Les livres que j’ai lus et qui m’ont encouragé et poussé à faire des recherches. 

Le contenu des liǀƌes Ƌue j’aǀais lus ŵe ƌoŶgeaieŶt de l’iŶtĠƌieuƌ Đaƌ j’Ġtais ƋuelƋu’uŶ de seŶsiďle 

face à ce qui est rationnel. Mon moi intérieur me disait que je devais me lancer dans une recherche 

sĠƌieuse ŵais je ƌefusais d’Ǉ pƌġteƌ atteŶtioŶ et d’adŵettƌe Đela. C’Ġtait plus foƌt Ƌue ŵoi, Đ’est aloƌs Ƌue 

je me remis encore à ƌeliƌe les ŵġŵes doĐuŵeŶts Ƌue j’aǀais dĠjà lus aupaƌaǀaŶt ŵais Đette fois-ci avec 

un esprit de grand discernement : « Le ƌepğƌe des deuǆ ĠĐoles, les ĐoƌƌespoŶdaŶĐes, ĐoŵŵeŶt j’ai été 

guidĠ, l’ĠĐole d’Ah-ul-BaǇt, la ƋuestioŶ de l’iŵaŵat, l’histoiƌe des pƌeŵieƌs teŵps de l’islaŵ. »    

PHASE 4 

Investigation 

1) Avec mon mualim (ustaz ou enseignant) 

UŶ jouƌ aloƌs Ƌue j’appƌeŶais eŶĐoƌe à liƌe le ĐoƌaŶ, d’autƌes appƌeŶaŶts ŵais plus aǀaŶĐĠs Ƌue 

moi recevaient de notre mualim la traduction du Coran, l’uŶ d’euǆ Ġtait suƌ la souƌate Al ŵa’ida et plus 

précisément sur le verset 55 « La wilayat » 

ت˵ϭن˴ الز͉ك˴Ύة˴ ˴ϭه˵ϡإ ر˴اك˶ع˵ϭن˴ إن˶م͉˴ϭ˴ Ύل˶يك͊˵˵ϡ ال͉لَّ˵ ˴ϭر˴س˵ϭله˵˵    إ̈́ ˴ϭالذ͉˶ين˴ آم˴˴ن˵ϭا الذ͉˶ين˴ ي˶˵Ϙيم˵ϭن˴ الص͉ل˴َة˴ ˴ϭي˵    

Notƌe ŵualiŵ ƌelata aloƌs l’histoiƌe de la ĐhaƌitĠ du ĐoŵŵaŶdeuƌ des ĐƌoǇaŶts ;asͿ Ƌui fit doŶ de 

sa ďague à uŶ ŵeŶdiaŶt aloƌs Ƌu’il Ġtait eŶ pƌiğƌe. Et Đ’est la raison pour laquelle je revins des années 

plus tard après cet événement auprès de lui après avoir lu le même récit dans les documents chiite et 

pƌis ĐoŶŶaissaŶĐe de Đe Ƌu’ils ƌeǀeŶdiƋuaieŶt. Je lui aǀais posé ma question sans mentionner le chiisme. 

Il avait dissipé mon doute à ce sujet en reconfirmant que « le compagnon Ali (ra) était bel et bien « les 

croyants » à propos de qui parle Allah dans ce verset.   

2) Avec les sunnites salafistes. 

Lorsque je me suis approché de mes cheikhs salafistes en leur posant des questions sur ce que 

j’aǀais lu daŶs les doĐuŵeŶts Đhiites, le hadith thaƋaleiŶ, Gadiƌ khoŵ etĐ…ils ŵ’iŶteƌdiƌeŶt de 

ŵ’appƌoĐheƌ d’euǆ et de leuƌs doĐuŵeŶts, Ŷi ŵġŵe de leuƌ doŶŶeƌ l’oĐĐasioŶ de paƌleƌ deǀaŶt ŵoi. 

3) Retour auprès de Cheikh Zakariya Djorjani, mon cousin chiite, et discussion. 

Après avoir fait quelques petites investigations, je pris alors la décision de retourner auprès de 

ŵoŶ ĐousiŶ aǀeĐ ŵes aƌguŵeŶts afiŶ de souteŶiƌ ŵa doĐtƌiŶe, j’Ġtais aĐĐoŵpagŶĠ des autƌes fƌğƌes Ƌui 

avaient eux-aussi les ŵġŵes aŵďitioŶs. Nous oƌgaŶisâŵes uŶe sĠƌie d’assises afin de débattre du sujet. 

Je ne me souviens plus exactement sur quel hadith ou verset coranique nous commençâmes mais voici 

les sujets Ƌue Ŷous tƌaitâŵes, Đ’Ġtait eŶ ϮϬϬϳ.     
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a) Les Ahl ul bayt et le verset de tathîr. 

س˴  ع˴نك˵ϡ˵  ل˶يذ˵إه˶Ώ˴  ال͉لَّ˵  ير˵˶يد˵  إن˶م͉˴Ύ) بيتي في نزلΕ الآيΔ هذه إن: قΎلΕ عنΎϬ اللَّ˷  رضي سϠمΔ أϡ عن جإ ر˴ك˵ϡإ  الإبي˴إΕ˶  أه˴إل˴  الر˶˷ ˷Ϭ˶˴˵يطϭ˴ 
˶Ϭيرًا  خير إلϰ إنϭ :«ϙسϡϠ عϠيه اللَّ˷  صϰϠ فΎϘل البيΕ؟ أهل من ألسΕ اللَّ˷  رسϭل يΎ فΕϠϘ البيΕ بΏΎ عϰϠ جΎلسϭ ΔأنΎ قΎلΕ( تط˴إ

Εاج من أنϭالنبي أز ϰϠيه اللَّ˷  صϠع ϡϠسϭ»، ΕلΎفي قϭ Εل البيϭاللَّ˷  رس ϰϠيه اللَّ˷  صϠع ϡϠسϭ يϠعϭ ΔطمΎفϭ الحسنϭ الحسينϭ 
عنϡϬ اللَّ˷  رضي . 

ϭϵϴ/ϱ: المنثϭر الدر ،ϭϭ/ϮϮ: البيΎن جΎمع ،ϰϵϯ/ϯ: كثير ابن تϔسير   

b) Hadith des deux poids. 

ق˴ϡ˴  بإن˶  ز˴يإد˶  مϭ ΎًسϡϠ عϠيه الله صϰϠ ال͉لَّ˶  ر˴س˵ϭل˵  ق˴ϡΎ˴ : قΎل...   أر˴إ Ύ يد˵إع˴ϰ بم˶˴Ύء   خ˴ط˶يبΎً في˶ن˴Ύ ي˴ϭإ  ˴ϭ˴ϭع˴ظ˴  ع˴Ϡي˴إه˶  ˴ϭأث˴إن˴ϰ اللَّ˴͉  ف˴ح˴م˶د˴  ˴ϭالإم˴د˶ين˴Δ˶  م˴كΔ͉˴  بي˴إن˴  خ˵مًّ
إتي˶˴  أن˴إ  ي˵ϭش˶ϙ˵  ب˴ش˴ر   أن˴˴Ύ فإ˴ن˶م͉˴Ύ النΎ͉س˵  أي˴˴ΎϬ͊ أل˴˴  بع˴إد˵  أم˴Ύ͉ ق˴Ύل˴  ث˵ϭ˴  ͉ϡذك˴͉ر˴   الإ˵Ϭدى˴ في˶ه˶  ال͉لَّ˶  ك˶ت˴ΏΎ˵  أ͉˴ϭل˵˵Ϭم˴Ύ ث˴Ϡ˴Ϙي˴إن˶  في˶ك˵ϡإ  ت˴Ύر˶ϭ˴   ϙأن˴˴Ύ ف˴΄ج˵˶يΏ˴  ر˴بي˷˶ ر˴س˵ϭل˵  ي˴΄
س˶ك˵ϭا اللَّ˶͉  بك˶˶ت˴ΏΎ˶  ف˴خ˵ذ˵ϭا ˴ϭالنϭ͊ر˵  تم˴إ ر˵ك˵ϡ˵  بي˴إتي˶ ˴ϭأه˴إل˵ : ق˴Ύل˴  ث˵ϡ͉  في˶ه˶  ˴ϭر˴غΏ͉˴  اللَّ˶͉  ك˶ت˴ΏΎ˶  ع˴ϰ˴Ϡ فح˴˴ث͉ .  «ب˶ه˶  ˴ϭاسإ ر˵ك˵ϡ˵  بي˴إتي˶ أه˴إل˶  في˶ ال͉لَّ˴  أذ˵ك˴˷˶  في˶ ال͉لَّ˴  أذ˵ك˴˷˶
ر˵ك˵ϡ˵  بي˴إتي˶ أه˴إل˶  بي˴إتي˶ أه˴إل˶  في˶ ال͉لَّ˴  أذ˵ك˴˷˶ ». 

ϲϭϭ9، ح ϭϮϯص  ϳصحيح مسϡϠ ج   

c) Le verset de la Wilayat et l’explication de Ceikh Hamza Boubakeur selon les tafsirs sunnites. 

ت˵ϭن˴ الز͉ك˴Ύة˴ ˴ϭه˵ϡإ ر˴  إ̈́ اك˶ع˵ϭن˴ إن˶م͉˴ϭ˴ Ύل˶يك͊˵˵ϡ ال͉لَّ˵ ˴ϭر˴س˵ϭله˵˵ ˴ϭالذ͉˶ين˴ آم˴˴ن˵ϭا الذ͉˶ين˴ ي˶˵Ϙيم˵ϭن˴ الص͉ل˴َة˴ ˴ϭي˵  

Souƌate Al ŵa’ida/ǀeƌset ϱϱ 

d) Le hadith de Ghadir 

م˶ن˶ين˴ من أن˴ϔْس˵˶˶ϡْϬ؟ قΎلϭا: ب˴Ϡ˴ى، قΎل: كنΎ مع رسϭل اللَّّ˶  ْ̈́ قΎل: أل˴˴سْتْ˵ϭ˴ ...  ϡأخ˴˴ذ˴ ب˶ي˴د˶ عϠي رضي الله عنه فقΎل: أل˴˴سْتْ˵ϡ تع˴Ϡْم˴˵ϭن˴ انى أْ˴ϭل˴ى ب˶Ύلْم˵
 ْϭ˴م Εل: من كنΎى ˳ فقϠ˶˴ل: ف˴΄خ˴˴ذ˴ ب˶ي˴د˶ عΎى، ق˴Ϡ˴ا: بϭلΎس˶ه˶؟ قϔْ˴م˶ن˳ من ن ْ̈́ لاه˴˵ فعϠي م˴ϭْلاه˴˵ الϬϠكϭ˴ ϡال˶ مكن ϭلاه ˴ϭع˴كΎد˶ مكن تع˴Ϡْم˴˵ϭن˴ انى أْ˴ϭل˴ى بك˶˵ل ˶ م˵

م˶ن˳˴Δ.ع˴Ύدا˴ه˵. قΎل:  ْ̈́ م˶ن˳ ˴ϭم˵ ْ̈́  ف˴Ϡ˴ق˶يه˴˵ ع˵م˴ر˵ بع˴ْد˴ ذلَ فقΎل: له هنيΎء يΎ بن أبي ط˴Ύل˶˳Ώ أص˴ْبح˴ْ˴ϭ˴ Εأم˴ْس˴يْ˴Ε مϭلى كل م˵

ϭϴϲـ ϭϴϱ، ص ϰمسند أحمد بن حنبل، ج   

e) Le récit de Sakifa 

Le ƌĠĐit de la sakifa ďaŶi Sa’ada fait paƌtie de Đeuǆ Ƌui ŵ’oŶt bouleversé, je persistais à soutenir 

désespérément la légitimité de la wilayat des quatre califes orthodoxes. Mon cousin pour me briser 

encore une fois me sortit le récit de « Sakifa » et après, il me posa la question « Si le prophète avait 

désigné Abou bakr après lui comme calife, était-il encore nécessaire de se retirer à « Sakifa » et de 

procéder à un vote ? » j’Ġtais ƌestĠ saŶs ƌĠpoŶse, saŶs ŵot…et j’appƌis eŶ ŵġŵe teŵps Ƌue « Ali et sa 

femme (ra) » et aussi un groupe de compagnon avaient refusé de donner allégeances à Abou Bakr, 

pourtant, duƌaŶt tout ŵoŶ paƌĐouƌs Ŷos saǀaŶts Ŷous ǀeŶtaieŶt toujouƌs l’haƌŵoŶie Ƌui eǆistait eŶtƌe 

les compagnons. 

f) L’ablution 

Plus les jouƌs passaieŶt, plus je ŵ’appƌoĐhai de l’ĠĐole d’Ahl-ul-bayt (as) sans toutefois 

aďaŶdoŶŶeƌ ŵa doĐtƌiŶe. UŶ autƌe jouƌ, Ŷous Đhoisîŵes d’aďoƌdeƌ le sujet de l’aďlutioŶ, plus 

particulièrement « l’essuǇage des pieds ». Là encore grande était ma surprise. La traduction française du 

Coran couramment utilisée était celle de Muhammad Hamidullah, la version arabe contenait seulement 

deux verbes « Laǀeƌ pouƌ le ǀisage et les ŵaiŶs jusƋu’auǆ Đoudes et passeƌ les ŵaiŶs ŵouillĠes ;essuǇeƌͿ 
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pouƌ la tġte et les pieds jusƋu’auǆ Đheǀilles ». Paƌ ĐoŶtƌe daŶs la tƌaduĐtioŶ fƌaŶçaise, Đ’Ġtait Đoŵŵe 

suit : Lavez-ǀous les ǀisages et ǀos ŵaiŶs jusƋu’auǆ Đoudes. Passez les ŵaiŶs ŵouillĠes suƌ la tġte et 

lavez-vous les pieds » ce tƌoisiğŵe ǀeƌďe Ŷ’eǆistait Ŷulle paƌt daŶs le teǆte aƌaďe. Le Đheikh s’Ġtait 

seuleŵeŶt seƌǀi du CoƌaŶ, le ŵġŵe Ƌue je lisais ĐhaƋue jouƌ saŶs ŵ’eŶ ƌeŶdƌe Đoŵpte.      

g) La prière… 

Un jour, nous discutâmes de la prière, particulièrement de la prière de Tarawih en congrégation 

innovée par Omar b Khattab, le regroupement des prières…  

4) Finalement, je suis désarmé, sans arguments pouvant contredire le sheikh. 

Apƌğs des seŵaiŶes d’ĠĐhaŶges, Ŷous ;ŵoi et d’autƌes Ƌui ĠtaieŶt aǀeĐ ŵoiͿ ĠtioŶs tous dĠsaƌŵĠs, 

sans arguŵeŶts, aloƌs Ŷous dĠĐidâŵes de Ŷous ĐoŶǀeƌtiƌ à la Ŷoďle ĠĐole d’Ahl-ul-bayt. 

5) Mon adhésion à l’école d’Ahl-ul-Bayt. 

Il Ŷ’aǀait plus de doute Ƌui plaŶait eŶ ŵoi, j’Ġtais totaleŵeŶt ĐoŶǀaiŶĐu de la ǀĠƌaĐitĠ de l’ĠĐole 

d’Ahl-ul-ďaǇt ;asͿ, j’aǀais doŶĐ deŵaŶdĠ au Đheikh de ŵ’eŶseigŶeƌ les pƌatiƋues. Il Ġtait eŶtiğƌeŵeŶt à 

Ŷotƌe dispositioŶ. J’Ġtais eŶĐoƌe à ŵa Ƌuatƌiğŵe aŶŶĠe au lǇĐĠe à ce moment (2007). Je me rendais à sa 

demeure pour y suivre des cours sur les pratiques et les dogmes chiites. À un moment donné, Đe Ŷ’Ġtait 

plus faĐile Đaƌ ŵes paƌeŶts s’Ǉ opposaieŶt faƌouĐheŵeŶt, mais je ne pus ŵ’eŶ eŵpġĐheƌ, j’essaǇai de les 

ĐoŶǀaiŶĐƌe eŶ ǀaiŶ. Petit à petit la doĐtƌiŶe Đhiite gagŶait ŵoŶ Đœuƌ et eŶ fiŶ de Đoŵpte, j’Ġtais paƌtisaŶ 

de l’ĠĐole d’Ahl-ul-bayt. Je remerciai vraiment mon Seigneur pour ce grand bienfait, cette grande 

ďĠŶĠdiĐtioŶ. La joie, l’eŶthousiasŵe et l’ĠŵotioŶ Ƌui ŵ’aŶiŵaieŶt pouǀaieŶt ŵe faiƌe eǆploseƌ. Mais 

plus les jouƌs passaieŶt, plus l’oppositioŶ daŶs ŵoŶ eŶtouƌage deǀeŶait plus ƌude ŵais par la grâce 

d’Allah, je pus surmonter tout cela.  

CONCLUSION. 

Nous voici arrivés au terme de notre webinaire, baaraka lahou fikoum et merci à tous ceux qui 

étaient avec nous. Louanges à Allah qui nous accordé cette possibilité. Que la paix et les bénédictions 

d’Allah soieŶt suƌ le pƌophğte Muhaŵŵad et suƌ sa faŵille puƌifiĠe, Ƌu’Allah Ŷous paƌdoŶŶe ǁa salamu 

alaykom wa rahmatollah.   

 

 

 


